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PIGUET
Jean Michel .
paysan horlog.
° 9 jan 1800
Genève
† 9 oct 1859
Le Brassus

PIGUET
Louis Elisée
horloger
° 13 juin 1836
Le Brassus
† 27 juin 1924
Lausanne

1
PIGUET
Michel Franç.
horloger
° 23 août 1861
Le Brassus
† 5 juil 1937

AUDEMARS
Julie Hélène

° 11 juil 1860

† 18 déc 1943

2
PIGUET
Arnold
mécanicien ma
° 8 mars 1865

† 5 mai 1899
Le Brassus

3
PIGUET
Henri-Louis
horloger
° 8 mars 1867
Le Brassus
† 9 fév 1931

4
PIGUET
Robert Alexis
horloger
° 1 juil 1871

† 16 sept 1966

INGLIN

5
PIGUET
Adrien Augus
horloger
° 14 nov 1873

† 3 fév 1936

2.1
PIGUET
Louis Elisée
horloger maître
° 28 mai 1892

† 11 oct 1969

3.1
PIGUET
Frédéric
horloger
° 12 juil 1906
Le Brassus
† 27 juil 2001
Gland

3.2
PIGUET
Paul
horloger puis .
° 26 juin 1907
Le Brassus
† 22 fév 1998
Le Sentier

4.1
PIGUET
Henriette

NICOLE
David Samue
horloger maître
° 22 jan 1891

† 4 août 1981

5.1
PIGUET
Jean
horloger
° 20 avr 1896

† 28 août 1986

5.2
PIGUET
Arnold
mécanicen
° 22 oct 1899

† 5 juin 1955

5.3
PIGUET
Edouard  Mar
horloger
° 27 mars 190.

† 11 mars 198.



Frédéric Piguet est né au Brassus, dans l’ancien moulin transformé en fabrique d’horlogerie par son 
grand père Louis Elisée. A la sortie du collège secondaire du Sentier, il part chez un oncle en 
Allemagne de l’Est, dans le Land de Thuringe, pays d’origine de sa mère. Au printemps 1923, il entre 
à l’école d’horlogerie de la Vallée de Joux, il en sort après quatre ans avec son brevet d’horloger 
complet et calibriste, c'est-à-dire formé pour la conception et la réalisation de nouveaux calibres. 
Comme il se doit à la sortie de ladite école il peut présenter ses réalisations : une montre de poche 
simple et une montre de poche répétition minutes chronographe avec bulletin de marche 1ère classe et 
mention attesté par le Contrôle Chronométrique du Locle  

 

En 1927, à 21 ans, Frédéric Piguet entre dans l’entreprise « Les Fils de Ls Elisée Piguet » détenue par 
son père et trois oncles. Il assiste son père dans la conception et la fabrication des nouveaux calibres, 
les montres baguettes sont en vogue.ils auront du succès jusqu’à la crise de 1929. 

Quelques jours avant le crash de 1929, son père et son oncle Adrien rachètent les parts de l’entreprise 
détenues par les deux autres frères. En 1931 H-Louis décède suite à une opération de l’appendice. 
Durant les années qui suivent les usines sont vides et les horlogers sont employés à construire les 
routes forestières, compter les sapins ou autres travaux d’intérêt public. En 1936 le décès d’Adrien 
laisse Frédéric seul avec son cousin Arnold comme associé. 

En 1947 Arnold quitte la Vallée de Joux pour Genève, Frédéric Piguet devient seul propriétaire de 
l’entreprise. 

En 1964 son fils Jacques, ayant terminé son apprentissage d’horloger suivit d’études d’ingénieur entre 
dans l’entreprise. En 1973 l’entreprise sera inscrite en Société anonyme. Et en 1974-5, en pleine crise 
engendrée par l’arrivée de la montre à quartz, Frédéric prend sa retraite. Par rachat progressif des 
actions Jacques en deviendra propriétaire.  

Après avoir vécu les dures années de crise 1929 à1935 puis la deuxième guerre mondiale 1939-45, en 
1956, Frédéric Piguet n’avait pas encore gagné de quoi se payer une voiture et ce n’est qu’a l’âge de 
60 ans qu’il s’affiliât pour la première fois à une assurance maladie. 

En décembre 1987, il dactylographia l’inventaire des calibres conçus et fabriqués durant ses 48 ans 
d’activités.  
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